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Le 8 mars est la journée mondiale de la femme.  Nous avons choisi de vous présenter : 

 

DES FEMMES REMARQUABLES  
Ú JEANNE DôARC 

 

Elle naquit en 1412 à Domrémy. A cette époque, 

la France était en pleine Guerre de 100 ans (qui  

dura 116 ans en réalité ! 61 ans de guerre et 55 ans 

de trêve). 

A treize ans, Jeanne entendit des voix lui 

demandant d'être pieuse, de libérer le royaume de 

France de l'envahisseur et de conduire le dauphin 

sur le trône. 

Alors quôelle 

nôavait que 

17 ans, le 

Dauphin, 

Charles, lui 

fondit une 

armure. Elle 

partit alors en 

guerre à 

partir de la 

ville 

dôOrl®ans. 

Elle fut 

capturée par 

les 
Bourguignons 
et vendue dix 

mille livres aux Anglais. 

Elle fut alors jugée puis condamnée pour hérésie. 

Le 14 mai 1431, elle fut brûlée vive sur un bûcher 

¨ Rouen. Elle nôavait que dix-neuf ans. 

La pape cassa le procès et en engagea un autre 

pour sa réhabilitation. Elle fut jugée innocente et 

élevée au rang de martyr. 

Jeanne d'Arc fut canonisée en 1920, et le pape Pie 

XI la proclama sainte patronne secondaire de la 

France en 1922. 

 

 (Yaap, Pays Bas) 

 

 

 

Ú MARIE CURIE  

 

Elle est née en novembre 

1867 à Varsovie en 

Pologne. 

Elle obtient son diplôme 

de physique en1893.  

Elle se marie avec Pierre 

Curie en 1895 et leur 

fille, Irène, nait en 1897. 

La même année, elle 

commence ses recherches 

sur les rayons dôHenri 

Becquerel et la radioactivité.  

Lôann®e suivante, elle recherche un ®l®ment plus 

radioactif que l'uranium.  

En 1903, elle obtient le Prix Nobel de Physique 

avec Henri Becquerel et Pierre Curie grâce à leurs 

travaux sur la radioactivité.  

En 1904- côest la naissance dôEve Curie, leur 

deuxième fille.  

En 1906, Pierre Curie meurt accidentellement.  

Marie Curie poursuit ses recherches sur la 

radioactivité.  

Elle obtient le Prix Nobel de Chimie en 1911 pour 

ses découvertes.  

En 1912, elle cr®e lôInstitut du Radium.  

Dix ans plus tard, elle crée  sa propre fondation (la 

fondation Curie) 

En 1934, elle meurt dôune leuc®mie en Suisse ¨ 

lô©ge de 67 ans. 

En 1995, ses cendres et celles de son mari sont 

transférées au Panthéon à Paris. 

(Travail collectif) 

 

 

http://www.ac-grenoble.fr/webcurie/pedagogie/physique/mpi/site20045/second08/gr9s5/lexique.htm#radio
http://www.ac-grenoble.fr/webcurie/pedagogie/physique/mpi/site20045/second08/gr9s5/lexique.htm#bec
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Ú SIMONE DE BEAUVOIR  
 

Elle est n®e le 9 janvier 1908 ¨ Paris. Cô®tait une 

philosophe, romancière et essayiste française. Dès 

l ó©ge de 5 ans, elle se distingue par ses qualités 

intellectuelles. A 15 ans, elle veut devenir 

écrivain. Elle obtient son baccalauréat en 1927. A 

la fac, elle rencontre Sartre, son dieu. 

En 1929, elle devient professeur et enseigne à 

Rouen.  

 Elle sôest engag®e pour la condition des femmes. 

Elle ne voulait pas de différence entre les hommes 

et les femmes.  Elle a partagé les idées du 

philosophe existentialiste Jean Paul Sartre dans 

lôombre de qui elle a v®cu. 

En 1949, elle publie Le deuxième sexe. Ce livre 

qui traite de la maternité, de lôavortementéest un 

immense succès. elle y affirme : « On ne naît pas 

femme, on le devient » C'est la construction des 

individualités qui impose des rôles différents. Son 

livre provoqua un véritable scandale et son auteur 

fut parfois calomniée. Rares furent ceux qui lui 

apportèrent du soutien. Elle reçoit cependant celui 

de Claude Lévi-Strauss mais François Mauriac par 

exemple  ne soutient pas le sens polémique de son 

écriture et est du nombre de ses détracteurs. 

 

Cinq ans plus tard, 

elle obtient le prix 

Goncourt pour Les 

Mandarins dans 

lequel elle parle de 

Nelson Algren avec 

qui elle a eu 

pendant plus de 15 

ans une relation 

passionnée relatée. 

De cette union, naît 

une importante 

correspondance 

Elle devient un des écrivains les plus lu au monde. 

À partir de 1958, elle entreprend son 

autobiographie où elle décrit son milieu bourgeois 

rempli de préjugés et de traditions avilissantes et 

les efforts pour en sortir malgré sa condition de 

femme. Elle décrit aussi sa relation avec Sartre en 

la qualifiant de totale réussite. Pourtant, bien que 

la relation qui les unit soit toujours aussi 

passionnée, ils ne sont plus un couple à 

proprement parler, et ce depuis longtemps. Elle 

laisse pourtant entendre le contraire à ses lecteurs. 

En 1964, elle publie Une mort très douce qui 

retrace la mort de sa mère. D'après Sartre, c'est 

son meilleur écrit. Elle y évoque le thème de 

l'acharnement thérapeutique et de l'euthanasie 

Dans cette épreuve de deuil, elle est soutenue par 

Sylvie Le Bon, une jeune étudiante en philosophie 

dont elle a fait la connaissance à la même époque. 

La relation qui unit les deux femmes est obscure : 

relation « mère-fille  », « amicale », ou 

« amoureuse »... Simone de Beauvoir déclare dans 

Tout compte fait, son quatrième tome 

autobiographique, que cette relation est semblable 

à celle qui l'unissait à Zaza cinquante ans plus tôt. 

Sylvie Le Bon devient sa fille adoptive et héritière 

de son îuvre litt®raire et de l'ensemble de ses 

biens. 

Durant toute sa vie, elle a étudié le monde dans 

lequel elle vivait, en visitant usines et institutions, 

à la rencontre d'ouvrières et de hauts dirigeants 

politiques. 

Après la mort de Sartre en 1980, elle publie La 

Cérémonie des adieux où elle décrit les dix 

dernières années de son compagnon avec des 

détails médicaux et intimes si crus qu'elle choque 

bon nombre des disciples du philosophe. 

Elle s'éteint en 1986 à Paris, Ses funérailles furent 

presque aussi grandioses que celles de Sartre, et 

suivies par des hommes et des femmes du monde 

entier. Elle est inhumée aux côtés de Jean-Paul 

Sartre au cimetière du Montparnasse à Paris,. 

Simone de Beauvoir est enterrée avec l'anneau de 

Nelson Algren à son doigt. 

(Ajmal, Allemagne) 

 

 

 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Claude_L%C3%A9vi-Strauss
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Ú GABRIEL LE CHANEL  

 

Gabrielle Bonheur est née le 19 août 1883 à 

Saumur. Elle a passé une enfance malheureuse : 

elle a perdu sa mère très tôt et ne connaissant pas 

son père,  elle a grandi dans un orphelinat. A 18 

ans, Gabrielle a appris la couture  chez les 

chanoinesses de Moulins. 

En 1910, elle a ouvert une boutique du nom de 

« Chanel mode ». Elle a raccourci les jupes, a 

supprimé la taille. Elle a introduit la mode 

« garçonne » avec le pantalon pour les femmes. 

Elle a crée des vêtements à la fois simples,  

pratiques et élégants. Son but était de libérer les 

mouvements de la femme et de moderniser les 

tenues. 

En 1913, elle a ouvert sa deuxième boutique 

« Gabrielle Chanel » à Deauville. 

En 1921, elle a lancé le parfum « N°5 ». 

Lôappellation de ce parfum vient dôune longue 

série de coïncidences : cinquième échantillon 

pr®sent® ¨ Gabrielle, sortie le 5 mai (5/05)é 

A cause de la deuxième guerre mondiale, elle a 

ferm® ses boutiques jusquôen 1954 et elle est all®e 

habiter ¨ lôH¹tel Ritz. 

En 1944, elle a décidé de 

sôinstaller en Suisse sur les 

hauteurs de Lausanne et y 

est restée dix ans. 

Pendant ce temps, Christian 

Dior a fait son trou à Paris et 

connaissait le succès. 

En 1954, à soixante et onze 

ans, Coco rouvre sa maison 

de couture et impose des 

robes près du corps, une 

silhouette androgyne au 

service de vêtements sobres 

et raffinés. Le tailleur de tweed a façonné la 

nouvelle silhouette Chanel et il  deviendra un 

classique. 

La vague hippie change la mode. Chanel devient 

tyrannique, sôenferme dans son monde, fait 

dôessayages, de défilés, de mannequins et de 

courtisanes. 

Le 10 janvier 1971, à l'âge de 87 ans, elle meurt 

dans sa suite de l'Hôtel Ritz à Paris. Elle est 

enterrée au Cimetière du Bois-de-Vaux à 

Lausanne, Suisse. 

« La mode passe, le style reste. » 

« Je ne fais pas la mode, je suis la mode. » 

 

(Jin, Corée) 

Ú MARGUERITE DURAS  
 

Marguerite Donnadieu est née en Indochine en 

1914 où elle reste jusqu'à l'âge de dix-huit ans. 

Après ses études (math. spéciales, licence de droit, 

sciences politiques), elle sera secrétaire au 

ministère des Colonies de 1935 à 1941. 

Elle entre dans la Résistance et au Parti 

communiste dont elle est exclue en 1955. 

Elle publie son premier roman en 1943, réalise ses 

propres films, obtient le Prix Goncourt en 1984 

pour l'Amant. Elle s'est aussi consacrée au théâtre. 

La vie de Marguerite Duras est un roman, celui 

qu'elle n'a cessé d'écrire. On peut s'interroger 

longuement sur sa personnalité - méchante ou 

douce, géniale ou narcissique -, il faut avant tout 

la croire quand elle dit: "Je suis un écrivain. Rien 

d'autre qui vaille la peine d'être retenu." 

C était quelqu'un qui dit la nécessité, la difficulté, 

la terreur de dire. Pour que le monde soit vivable, 

il faut exorciser ce qui nous hante et nous obsède 

mais l'écriture revient autant à cacher qu'à 

dévoiler. Alors, Duras tâtonne, se reprend, cherche 

le mot juste, "essaie" d'écrire, comme on essaie 

d'aimer, en sachant qu'on n'y arrivera jamais tout à 

fait.     

Marguerite Duras est morte en 1996. 

 

(Travail collectif) 
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Ú ÉDITH (Giovanna) PIAF 

 

Côest une chanteuse fran­aise de music-hall et de variétés qui était haute de 

seulement 1,42 m et dont image est associée à son inséparable petite robe noire. 

 

Elle est née 19 décembre 1915 à Paris. Son père était artiste de cirque et sa mère 

était chanteuse de la rue. Quand Édith était toute petite, elle habitait avec sa grand-

mère paternelle qui était ancienne dresseuse de puces et aussi prostituée. Après la 

première guerre mondiale, elle a déménagé chez son père (après qu'il est revenu du 

front). Vers l'âge de 7 ou 8 ans elle a perdu momentanément la vue. De 1922 elle a 

voyagé avec son père et elle a commencé à chanter en public. 

En 1933, âgée de seulement 17 ans, elle a eu une fille, Marcelle, de son amant 

d'alors, Louis Dupont. Deux ans plus tard, l'enfant est mort, sans doute d'une 

méningite. 

À l'automne 1935, elle a été découverte dans la rue par Louis Leplée, gérant du cabaret Le Gerny's à Paris. 

C'était lui qui a choisi le nom d'artiste ñla m¹me Piafò. Le succ¯s est arriv® imm®diatement. En 1936, elle a 

enregistré son premier disque (Les Mômes de la cloche). La même année, Leplée a été assassiné. Cela a fait 

un scandale. Édith a été interrogée par la police, mais elle n'a pas été accusée. 

En 1937 elle a débuté sa carrière de music-hall à l'ABC à Paris, où elle est devenue immédiatement une 

vedette de la chanson fran­aise. Pendant lôoccupation allemande £dith a continu® ¨ donner des concerts. En 

1944, son père est mort et l'année suivante elle a aussi perdu sa mère. 

En 1946, elle a donné des concerts aux États-Unis. 

En 1948, elle est tombée amoureuse d'un boxeur français, Marcel Cerdan. Mais un an plus tard, il est mort 

dans un accident d'avion sur le vol Paris - New York. 

En 1951, elle a fraternisé avec Charles Aznavour. - Il lui a écrit certaines chansons. 

En 1952, elle a épousé le chanteur français Jacques Pills, mais elle a divorcé 4 ans plus tard. 

En 1956, elle a fait un triomphe au Carnegie Hall de New York. 

En 1958, elle a eu un grave accident de voiture avec son ami Georges Moustaki. Avec cet accident, son état 

de sant® sôest d®grad® et elle est devenue d®pendante de la morphine. A ce moment-là, elle a enregistré la 

chanson « Milord ». 

En 1962 (elle avait alors 46 ans) elle a épousé un jeune coiffeur Théo Sarapo âgé de 26 ans. 

Le 10 octobre 1963 à 3h10 Édith Piaf est morte à Grasse. Elle est enterrée au cimetière du Père Lachaise à 

Paris. Elle reste l'une des chanteuses françaises les plus célèbres au monde. 

 

Ses grandes chansons les plus connues sont par exemple: « Mon légionnaire », « La vie en Rose », 

« Milord », « Non, je ne regrette rien », « Mon Dieu è, éetc. 

 

ñLe seul mot qui puisse remplacer le mot Paris c'est le mot Piaf.ò ð Marlène Dietrich 

 

(Magda, République Tchèque) 

 

Ú SIMONE VEIL  
N®e en 1927 ¨ Nice, elle est d®port®e ¨ lô©ge de 17 ans ¨ Auschwitz-Birkenau 

avec une de ses sîurs et sa m¯re. Elle y passe treize mois et en sort seule. Elle ne 

reverra plus sa famille sinon sa sîur a´n®e. 

Rentrée en France à 19 ans, elle mène une carrière de magistrate avant de 

sôengager en politique. 

En 1974, elle est nommée ministre de la santé dans le gouvernement de Jacques 

Chirac. Elle m¯ne alors un rude combat pour l®galiser lôinterruption volontaire de 

grossesse. A lôAssembl® Nationale, elle se fait insulter pour ce projet de 

« barbarie organisée » mais elle résiste et elle obtient le vote de cette loi après 3 

jours et deux nuits de débat. 

Elle milite aussi pour la réconciliation européenne. En 1979, elle devient la 

premi¯re pr®sidente de lôAssembl®e europ®enne ®lue au suffrage universel. Elle 

îuvre notamment  pour la d®fense des droits de lôhomme. Elle quitte son poste en 1984 mais repr®sente 

../../../../../../../wiki/Le_Gerny%2527s
../../../../../../../wiki/Grasse
../../../../../../../wiki/Grasse
../../../../../../../wiki/Grasse
../../../../../../../wiki/Grasse
../../../../../../../wiki/Grasse
../../../../../../../wiki/Grasse
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lôUnion Europ®enne ¨ la tribune des Nations Unies en 1988. Elle y interpelle les pays nôayant pas encore 

ratifi®  la d®claration universelle des droits de lôhomme. 

En 1993, elle revient dans le gouvernement constitué par Edouard Balladur. Elle est alors ministre des 

affaires sociales, de la santé et de la ville. Elle poursuit son combat pour les droits de lôhomme et en 1996, 

elle devient membre de la commission internationale pour les Balkans. 

Parallèlement, Simone Veil soutient de nombreuses associations comme le Fond européen pour la liberté 

dôexpression,  la Fondation de lôEurope des sciences et de la culture (dont elle est pr®sidente dôhonneur) 

En 1997, elle est nommée pour dix ans au Conseil Constitutionnel. 

Elue avec 22 voix sur 29, Simone Veil, « Immortelle è occupe aujourdôhui lôun des  40 si¯ges de lôAcad®mie 

Français. Elle est la cinquième femme à entrer dans cette institution. 

 

(Travail collectif) 

 

 

 

 

 

JULES VERNE 

Il naquit à Nantes en 1828. Il fut un grand visionnaire qui écrivit une soixantaine de 

livres dont « Paris au 20
ème

 siècle » et « Le tour du monde en 80 jours ». Avec ses 

livres, il créa un nouveau genre littéraire. 

Malheureusement, malgré ses capacités intellectuelles, il ne fut pas reconnu par ses 

pairs et contemporains. Aujourdôhui encore, beaucoup de gens le d®crivent encore 

comme un homme antipathique. Lô®poque nô®tait peut-être pas prête à un homme 

comme lui. Il fit souvent des dessins et écrivit à chaque occasion. Il travailla toujours 

dur et sans faiblir.  

Par le passé, il ne fut pas aimé mais il reste toujours vivant dans la mémoire des Français. 

 

Quelle est lôhistoire du ç tour du monde en 80 jours » ? 

Il sôagit dôun grand voyage autour du monde ¨ la fin du XIX¯me si¯cle et r®alis® en 80 jours. Le voyage 

commence et finit à Londres. Mr Philéas Fogg parie que ce voyage est possible et il part avec son valet 

Passepartout. Ils utilisent tous les moyens de transport possibles : train, bateau, chameau, ®l®phanté Les 

deux h®ros connaissent beaucoup dôaventures qui sont quelquefois effrayantes et quelquefois tr¯s dr¹les ! 

Un bon film a été réalisé à partir de cette histoire. 

Kam (U.S.A.) 

 

 

Littérature  
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Ce mois-ci, nous sommes allés découvrir un artisan typique de Rouen : un faïencier. Monsieur Augy et sa 

famille ont eu la gentillesse de nous dévoiler tous les secrets (ou presque !)de fabrication dôune pi¯ce de 

faïence. 

 

Après un accueil très chaleureux dans le beau magasin bleu de la rue Saint Romain, nous sommes passés 

dans une petite cour pour aller voir lôatelier de fabrication des pi¯ces. 

Julien Augy nous a même fait une démonstration ! 

Il utilise deux terres différentes (de Normandie et de Bourgogne) en fonction 

de la pi¯ce quôil veut r®aliser. 

Pour faire une assiette, il aplatit finement de la terre et il lui donne une forme 

ronde comme une omelette et il la pose ensuite sur un moule. Lôestampage 

consiste à  bien appuyer  avec une éponge et à la main sur cette « croûte » pour 

marquer les motifs et les détails. La terre doit encore 

être « humide » à ce stade.  

Le séchage dure vingt quatre heures sur le moule en 

plâtre puis une semaine encore avant de mettre la 

pièce dans le four. 

Julien peut faire toutes les formes demandées par les clients mais il ne tourne pas. 

Côest le travail du potier ! 

 

La deuxième étape de fabrication nous a conduits dans la cave du magasin. Il y a des 

milliers dôobjet qui ne sont pas encore prêt à être vendu et on y trouve aussi les fours 

pour la cuisson. 

Chaque pièce est cuite dans le four pendant 10 heures à 980°C.  Les pièces sont alors 

des biscuits (mais elles ne se mangent pas).On les laisse alors refroidir et ensuite, il 

faut les émailler. 

 

 

Lô®maillage  est lôop®ration qui permet de mettre de lô®mail sur les pi¯ces. Côest 

de la silice, de lô®mail dô®tain et de lôeau qui sont m®lang®s et qui ç blanchisse » 

la pièce. 

 

 

 

Le plus étonnant est la façon de dessiner de Monsieur Augy. Il nous a fait 

une petite démonstration: il a réalisé un coq avec tous les détails en cinq 

minutes. Côest le r®sultat de quarante ans dôexp®rience ! 

Il nôutilise pas de peinture mais des oxydes (de cuivre, de fer, de cobalté) 

qui change de couleur à la cuisson. 

Quand la pièce est décorée, elle est cuite une deuxième fois pendant dix 

heures ¨ 980ÁC. Côest alors quôelle va devenir brillante et prendre un 

aspect craquelé selon la terre utilisée. 

Dans ce magasin, on trouve des pièces originales et des copies du XVII
ème 

ou XVIII
ème

 siècle, par exemple : 

une saupoudreuse ¨ perruque, des pots ¨ pharmacie, des chocolati¯resé  

Les décors sont typiquement rouennais et tout le travail est fait à la main ! 

Cô®tait une excellente visite que tout le monde a appr®ci®e.  

Merci à cette famille si sympathique de nous avoir accueillis !    (Marc, Suisse) 

Rencontre  
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Quelques acrostiches : 
 

Grand garçon    Macarons au cassis   Sensible 

Espoir et bien    Ananas    Agréable 

Origine chinoise   Yaourt aux fraises   Délicate 

Regarde les filmes   Un pain au chocolat   Intelligente 

Galant     Myrtille    Emotive 

Ecoute la musique   I le flottante 

 

 

 

A la façon de Paul Eluard : 

  
 

Dans le monde, il y a des continents. 

Dans ce continent, il y a le Japon. 

Dans le Japon, il y a Tokyo. 

Dans Tokyo, il y a une maison. 

Dans la maison, il y a un salon. 

Dans le salon, il y a un réfrigérateur. 

Dans le réfrigérateur, il y a une boîte. 

Dans la boîte, il y a une assiette. 

Dans lôassiette, il y a un g©teau. 

Dans le gâteau, il y a du sucre. 

 

Le sucre renverse le gâteau ; 

Le g©teau renverse lôassiette ; 

Lôassiette renverse la bo´te ; 

La boîte renverse le réfrigérateur ; 

Le réfrigérateur renverse le salon ; 

Le salon renverse la maison ; 

La maison renverse Tokyo ; 

Tokyo renverse le Japon ; 

Le Japon renverse le continent ; 

Le continent renverse le monde. 

 

Kuniko (Japon) 

 

 

 
Dans le monde il y a lôEurope, 

Dans lôEurope il y a la France ; 

Dans la France il ya la Normandie ; 

Dans la Normandie il y a Rouen ; 

Dans Rouen il y a une rue ; 

Dans cette rue il y a une école ; 

Dans cette école il y a une pièce ; 

Dans cette pièce il y a un sac ; 

Dans ce sac il y a une trousse ; 

Dans cette trousse il y a un crayon ; 

Dans ce crayon il y a une mine. 

 

La mine renverse le crayon ; 

le crayon renverse la trousse ; 

La trousse renverse le sac ;  

le sac renverse la pièce ; 

La pi¯ce renverse lô®cole ; 

lô®cole renverse la rue ; 

La rue renverse Rouen ;  

Rouen renverse la Normandie ; 

La Normandie renverse la France ;  

la France renverse lôEurope ; 

LôEurope renverse le monde. 

Mi Yeon (Corée) 

 

     

 

 

 

 

 

Inspiration 

poétique  
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A la manière de  Jacques Charpentreau 

 

 
 

Dans notre entrepôt, 

La table toute seule, à quoi sert-elle ? 

 

Les cigarettes, côest pour fumer ; 

Les stylos pour noter ; 

Les télévisions pour regarder ; 

Les avions pour voyager. 

 

La table toute seule, à quoi sert-elle ? 

Les livres, côest pour ®tudier ; 

Lôeau pour se d®salt®rer ; 

Les crayons pour dessiner ; 

Les portes pour entrer. 

 

La table toute seule, à quoi sert-elle ? 

 

Les voitures, côest pour se promener ; 

Les chocolats pour manger ; 

Les maisons pour habiter ; 

Les discothèques pour danser. 

 

La table toute seule, à quoi sert-elle ? 

 

Il suffit de le demander 

 ê lô®tudiant en train de travailler ! 

 

George (Indonésie) 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 

 

Emmenés dans les sacs, 

Les mouchoirs en papier, à quoi servent-ils ? 

 

Les verres, côest pour boire, 

Les poêles pour cuisiner, 

Les stylos pour écrire, 

Les cheveux pour chauffer la tête. 

 

Les mouchoirs en papier, à quoi servent-ils ? 

 

Les zoos, côest pour les enfants, 

Les parcs dôattractions pour les jeunes, 

Les cinémas pour les amoureux, 

Les hôpitaux pour les malades. 

 

Les mouchoirs en papier, à quoi servent-ils ? 

 

Les papiers, côest pour dessiner, 

Les nuages pour cacher le soleil, 

Les étoiles pour prier, 

La neige pour faire des bonhommes. 

 

Les mouchoirs en papier, à quoi servent-ils ? 

 

Les cannes, côest pour les personnes ©g®es, 

Les perruques pour les hommes de quarante ans 

Le maquillage pour les femmes, 

Les lentilles pour moi. 

 

Les mouchoirs en papier, à quoi servent-ils ? 

 

Il suffit de le demander 

Aux personnes qui sont enrhumées. 

 

Kayo (Japon) 
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Quelle journée nationale ou internationale aimeriez-vous créer ? 

 

    Le 10 mars. 

  La journée sans chiens ! 
 

 

 

 

A Rouen, il y a beaucoup de  chiens. Quôest-ce que cela veut dire ? Il y a 

beaucoup de salet® et côest dangereux ¨ cause des attaques envers les citoyens. 

Mais ce nôest pas tout ! 

Il y a aussi le fait que les chiens ne sont pas hygiéniques. Ils sont porteurs de 

maladies diverses parce quôils transportent des micro-organismes. De plus, 

dans les magasins, ils contaminent la nourriture, par exemple la viande et les 

légumes. 

Si les chiens mordent les enfants, ils peuvent 

les tuer. Il y a aussi beaucoup dôaccidents 

entre les chiens et les clients dans les 

supermarchés. Les gens peuvent aussi 

trébucher en voulant caresser les chiens 

quand ils marchent. Cela engendre des coûts élevés financés malheureusement 

par nos taxes ! 

Pour finir, nous ne sommes pas contre les chiens  parce quôils sont quelquefois 

nécessaires à la sécurité de la maison et la conduite des aveugles. Mais il faut 

réduire leur nombre tout de suite. Dans la rue, il faut surtout la propreté. 

(Ajmal, Allemagne; Kam, USA) 

 

 

    Le 15 Mars 2010 

« L'Amou r de Professeurs » 

 
C'est une journ®e pour appr®cier les professeurs, parce que lôon croit  en 

 leur importance dans la société et leur influence dans l'esprit de nos 

enfants. C'est très marquant d'améliorer la connaissance et donner 

l'information essentielle de commencer la vie de leur étudiants. 

En plus, leur rôle considérable à développer 

la population du pays. 

 

 

 
(Yaap, Pays Bas) 

 

 

Une jambe cassée : 

non, merci ! 

24 heures sans 

déjections ! 




